
A LA DECOUVERTE DES PLANTES DE LA VALLEE DE L’AIGRE AVEC 
L’ECOMUSEE ET LE CONSERVATOIRE

L’Ecomusée de la Vallée de l’Aigre propose, cette saison 2007, d’explorer les 
« Secrets de plantes » locales. Emmenées par 5 animateurs des 2 associations, en 
cette belle journée estivale, 26 personnes, chaussées de bottes, ont répondu à 
l’invitation, dans le cadre de la « Route du Blé en Beauce »

Emmené par Emile Plateau et Jean-Paul Hamonière, les enfants du pays, le petit 
groupe enthousiaste et avide de découvertes, s’est dirigé vers « Moulin Rouge », 
un site appartenant au Conservatoire du Patrimoine Naturel. François Héry et 
François-Luc Fort, de l’Ecomusée, ont apporté leurs connaissances de botanistes 
amateurs, et Pascal Cotty, du Conservatoire, a ajouté sa touche pédagogique, 
avec humour et gentillesse.

En bordure d’Aigre, ils ont admiré les tourradons de carex, un bel agglomérat de 
cette plante aux feuilles longues, munies de deux véritables rangées de dents très 
coupantes. La fougère des marais, la petite douve, l’hélianthème des Apennins et 
l’hélianthème vulgaire ont été observés. 

Quelques participants s sont aventurés à goûter du houblon et du lierre terrestre, 
qui poussent en abondance dans les marais. 

La  famille  des  gaillets  a  montré  quelques  uns  de  ses  spécimens :  gaillet 
gratteron, gaillet jaune, gaillet croisette.
En chemin, quelques « bienfaits » de ces plantes ont été évoqués :
- la prêle, appelée aussi queue d’âne, est utilisée par les luthiers pour polir les 

caisses en bois des violons, et également, au quotidien, pour polir tous les 
bois.  C’est  aussi  un  reminéralisant  organique  utilisé  en  traitement  du 
squelette.

- L’osille et la rhubarbe, contenant des éléments acides,  font merveille pour 
rendre la brillance des cuivres.

- La  grande  consoude,  ainsi  que  l’ortie,  le  pissenlit  et  la  prêle  servent  à 
fabriquer du purin, utilisé par les jardiniers soucieux de méthodes naturelles, 
à la recherche de solutions alternatives aux produits et méthodes chimiques.

- Un des membres du groupe, victime d’une ancienne morsure d’araignée qui 
le fait souffrir, est reparti avec plusieurs feuilles de bardane, qui soulageront 
ce  désagrément.  La  bardane  était  recommandée  par  les  anciens  dans  le 
traitement des angines et maux de gorge.

- La sève blanche de la chélidoine, ou herbe à verrue, est sensée guérir les 
verrues



Les  participants  se  sont  retrouvés  pour  partager  de  la  manière  conviviale 
habituelle  à  ces  sorties  le  pique-nique  tiré  du  sac.  Il  était  précédé  d’une 
dégustation de « vin de pousse » préparé par les membres de l’Ecomusée, avec 
de jeunes pousses de prunellier, glanées en mai dernier, et mises à macérer dans 
du vin et de la « goutte ». Cette recette traditionnelle, et bien d’autres, seront 
dévoilées dans l’exposition de l’Ecomusée. Rendez-vous a déjà été pris par les 
bénévoles très actifs de l’association pour la semaine prochaine, afin de préparer 
ensemble la « cuvée 2007 ».

Après  un  moment  de  repos  et  d’échanges  conviviaux,  une  quinzaine  de 
participants  sont  repartis  en  direction  de  Bel-Air  pour  explorer  les  pelouses 
calcaires.

Ils  ont  découvert  plusieurs  orchidées  locales :  l’ophrys  araignée,  l’orchis 
pourpre, l’orchis morio, et les feuilles de l’orchis bouc. François-Luc Héry a 
disséqué une fleur pour faire apparaître les trois sépales, les trois pétales, dont le 
labelle très développé, el les pollinies, recouvertes de pollen. Il a expliqué que 
ces  fleurs  sécrètent  des  phéromones,  attirant  les  insectes  pollinisateurs,  qui 
assurent la reproduction des plantes.

Plusieurs  courageux ont  senti  l’hellébore fétide,  et  en ont  gardé un souvenir 
piquant dans le nez pendant quelques minutes.

En  chemin,  plusieurs  autres  plantes  ont  été  rencontrées :  le  marisque;  un 
genévrier, dont les fruits parfument la choucroute. L’anémone pulsatille, qui a 
recolonisé récemment un coteau de la Vallée a été évoquée. La bourdaine, ou 
bois noir est sensée enivrer les chevaux qui la dégustent.

Les participants se sont quittés dans la soirée, après une journée conviviale très 
agréable et riche d’enseignements, en se fixant rendez-vous à partir du 4 juin, 
pour visiter l’exposition « Secrets de plantes » à l’Ecomusée ou pour assister à 
d’autres animations proposées par la structure : le 29 mai, pour découvrir les 
paysages  de la  Vallée  de  l’Aigre et  le  16 juin pour  dessiner  ou peindre  les 
plantes locales.

Site internet : www.ecomuseevaldaigre.eu


